Une nuit pour les sans –abri

Une 21e nuit sans histoire particulière

Par Gilbert Fafard  et Bianca Mailloux

À chaque année, c’est une tradition à travers le Québec, il se tient une nuit des sans-abri dans les 23 villes participantes pour renseigner les citoyens sur la  problématique de l’itinérance au Canada, et, particulièrement au Québec. Si l’itinérance touchait une catégorie spécifique de gens il y a quelques années, les dernières données démontrent qu’elle affecte également les jeunes, les femmes, les hommes, les personnes âgées et des familles. 
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La Nuit des sans-abri c’est l’occasion de s’informer, entre autre par des prises de parole, des actions des organismes du milieu et de reconnaitre leur importance. C’est aussi de profiter d’une programmation musicale variée toute la soirée et surtout, d’assister à l’allumage du brasero à 20 h 00, symbole d’espoir et de renouveau, pour les milliers de personnes qui se sont retrouvées dans la rue suite à des problèmes divers : pauvreté,  perte d’emploi, autres facteurs personnels, mal de vivre, etc. Faut-il rappeler que personne n’est à l’abri? C’était vrai il y a 2 000 ans pour un dénommé  Jésus et sa famille qui ont dû quitter Israël… devenant ainsi réfugiés et sans-abri. Ça l’est encore aujourd’hui  pour d’autres!!
En somme, un moment dans l’année qui permet d’être solidaire d’une cause qui nous touche et nous interpelle en tant que citoyen. Drummondville tenait donc son rendez-vous, vendredi le 15 octobre au parc St-Frédéric sous une pluie diluvienne. Plus de 325 personnes ont participé à cet évènement  qui était organisé par La Tablée Populaire, le Refuge de La Piaule, L'Ensoleilvent, le Carrefour d'entraide Drummond, le Comptoir alimentaire, l'Auberge du Coeur Habit-Action, le Centre communautaire Saint-Pierre et la Pastorale Jeunesse. Lors de cette soirée, les citoyens étaient invités à signer une promesse d’engagement s’ils étaient d’accord avec l’affirmation qu’une personne en situation d’itinérance est un citoyen à part entière. Une belle soirée où la solidarité était au rendez-vous. Plus que jamais urgente,  la reconnaissance d’une Politique en Itinérance par le gouvernement du Québec est pertinente, mais n’est pas encore signée!! Argent et soutient de la part du gouvernement permettraient de lutter efficacement sur cette problématique sociale car ces enjeux sociaux : c’est après tout l’affaire de tous. 

